
 

 

 

 

   « Le temps passe vite quand on est entre amis ».  (Proverbe danois) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

QUOI de 9 ? 

 « Ensemble, nous sommes plus forts !» 

N° 20 – MARS/AVRIL 2023   

Une page se tourne, mais bien d’autres vont s’écrire ! 
Notre assemblée générale se tiendra le samedi 1er Avril. Après vingt-cinq années, André la présidera pour la dernière fois, estimant 
qu’il est temps pour lui de transmettre le flambeau à la personne qui sera élue par le conseil d’administration.  
Vingt-cinq ans de bénévolat au cours desquels il a mis en pratique le principe d’une solidarité bienveillante et ce faisant il a apporté  
une contribution plus que  significative à notre collectivité. Ambassadeur de l’Amicale en toutes circonstances, il a fait briller et hisser 
haut nos couleurs ! Artisan sans faille et exigeant pour lui-même, il a su fédérer autour de lui les énergies permettant ainsi de belles 
rencontres et susciter de belles opportunités. Défenseur acharné du devoir de mémoire, il a guidé l’Amicale au fil des voyages 
organisés.  
Le départ d’André marque pour l’Amicale la fin d’une époque, une bascule, celle d’une génération d’adhérents qui a servi notre pays 
durant certains conflits majeurs du XXème siècle. 
Certes, la présidence va changer, mais le cap est le même et sera maintenu et défendu : celui de la défense des valeurs militaires qui 
nous caractérisent, de l’amitié entre frères d’armes, de la solidarité, d’un lien renforcé avec tous les adhérents quelle que soit leur 
origine, et enfin, via notre site internet, celui de maintenir très haut notre culture et notre devoir de mémoire.  
Il nous appartient maintenant de continuer à écrire, tous ensemble, de nouvelles pages pour l’Amicale, afin que perdure, pour très 
longtemps encore, l’héritage précieux de nos anciens.  

André, tu peux être fier du travail accompli. Par ton action, l’Amicale est connue et reconnue ! 
Mais il serait injuste d’oublier Nicole à qui nous adressons tous nos sincères remerciements car elle a dû, a su, te partager !  

Avec toute notre reconnaissance et notre amitié fidèle. 

LC 
 

 
 
 

                                                                                                         L.C. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 

 

 

 

 Nous avons appris le décès de notre camarade Guy RIBOULOT 

(associé). Toutes nos pensées à ses proches. 

 

 Promotion de notre camarade  Xavier CLAIR (DMD 69) au grade 

de Commandant. Toutes nos sincères félicitations. 

 

 Bravo à notre ami Philippe TANGUY, bénévole, à l’honneur du 

Progrès pour le temps consacré aux enfants ukrainiens hébergés 

au CESI et à leurs camarades de l’Ecole Ste Blandine d’Ecully dans 

une activité récréative et joyeuse de confection de badges et 

pin’s. 

 

 Nous accueillons parmi nous Marie-Pierre DUCHEZ, fille du 

Colonel (er) DUCHEZ, récemment décédé. Bienvenue à l’Amicale. 
 

 

 
 
 
 
 

 

Réunion à 10h30 pour les membres du CA. 

Déjeuner « ouvert » aux membres à 12h15. 

******** 

SATHONAY-CAMP : 
31 mars : Inauguration d’une plaque commémorative de la présence 

militaire sur le Camp au Quartier LEBRUN. 

1er juin : Inauguration de la stèle du Maréchal de Castellane.  

Les dernières astuces pour les utilisateurs de  Windows 10 

sont à retrouver : 

https://pcastuces.com/pratique/windows/10 

**** 

L’Amicale vient d’ouvrir sa page .  
Abonnez-vous,  
Rejoignez-nous,  
Devenez nos followers…. 
 

 

Un nouvel insigne pour l’Amicale ! 

Il sera disponible (sous forme de pin’s) et mis en vente dès le 

1er Avril. Pour l’obtenir, s’adresser à la Trésorière. 

Prix de vente : 5 euros (7 euros par envoi postal) 

 

 

 

 

https://pcastuces.com/pratique/windows/10


 

Le  99e de ligne dans « La Campagne d’Italie d’avril à juillet 1859 » (ou Seconde guerre d’indépendance italienne) 
 

Sous le commandement de Napoléon III, l’armée française aligne, pour cette campagne, 170 000 soldats, 20 000 cavaliers et 312 canons, soit la moitié 
des effectifs de toute l'armée française. 
En mai 1859, encore en Algérie, le 99e de ligne est désigné pour faire partie de l'armée d’Italie. Il est formé à trois bataillons de marche de 6 compagnies. 
Le nouveau 3e bataillon est constitué avec les 5e et 6e compagnies des deux premiers bataillons et avec les compagnies d'élite du dépôt (parties de 
Nîmes le 9 mai). Il s'embarque à Stora le 26 sur La Dryade, frégate à vapeur, et débarque à Gênes le 29. Le 31, le 99 « embarque » dans trois trains pour 
se rendre à Tortone, point de concentration de la 2e brigade, où se trouve le 93e de ligne avec le général de division Corréard. Le 1er juin, la brigade 
continue son mouvement sur Vercelli par la voie ferrée. Le 99e rallie les compagnies d’élite du 3e bataillon. Il débarque à San-Germano, point où les 
Autrichiens ont coupé la voie et arrive le lendemain à Vercelli. Il occupe les bâtiments de San Guiseppe à l'entrée de la ville du côté de la Sésia. Le 5, 
toute la 1ère division est concentrée à Vercelli et reçoit six jours de « vivres de réserve ».  Le 8, elle franchit la Sésia sur un pont de chevalets, traverse les 
villages de Borgo Vercelli, Orpingo, Passaniano et s'arrête à Novare à la mi-journée. La chaleur est si forte qu'elle cause plusieurs accidents dans la 
colonne. Le sergent Lannegrand du 99e meurt frappé d'une insolation. Le 9, la division poursuit sa marche par Trécate et San-Martino, passe le Tessin et 
vient camper à l’endroit du champ de bataille de Magenta (où trois jours auparavant le bilan des pertes françaises s’élève à  657 tués, 3 045 blessés ainsi que 735 

prisonniers ou disparus sur les 59 100 hommes engagés) en avant du village et à droite du chemin de fer. Du 10 au 12, la division marche sur Pavie et arrive à 
Beljiojoso. Le 13, le 99 traverse le Pô sur des barques et se concentre à Arena, sur la rive droite. A Castel San Giovanni, il est rejoint par le 93e de ligne. 
Après avoir franchi la Trebbia sur un pont construit avec des charrettes, le 99e arrive à Plaisance où il est caserné jusqu’au 22 dans l'ancien palais Farnèse 
et au couvent des bénédictins. Il y reçoit un renfort de 151 hommes envoyés du dépôt. Le 22, la division repasse le Pô, franchit l’Adda et s’arrête à 
Crémone, le 24 le reste de l'armée se bat à Solférino (2 492 tués, 12 512 blessés, 2922 prisonniers ou disparus sur les 118 000 fantassins engagés). Le 25, les deux 
brigades se séparent. La 2e formant la colonne de gauche prend la route de Mantoue, traverse San Martino, Civagnol et campe à Gessima. Deux 
compagnies du 99e prennent part à une reconnaissance que le général Corréard pousse jusque sur l'Oglio. Le 26, la 2e brigade rejoint la 1ère à Piadena. 
Le 27, le 1er bataillon du 99e (commandant Lefèvre), est détaché à Canneto, sur la rive gauche de l'Qglio, près du confluent de la Chèsie. La 2e brigade 
arrive à San-Paolo le 30 juin.  
Du 3 au 5 juillet, la 2e brigade franchit Gozzoldo, Goïto et Pozzolo. La chaleur caniculaire cause la mort du commandant Groslambert et de 13 soldats du 
régiment (enterrés à Pozzolo). Le 5, la brigade est sur les hauteurs de Salionze. Le soir, la division reçoit l'ordre de se préparer à une grande bataille pour 
le lendemain, mais la nouvelle de « Villafranca » arrive au moment où elle se prépare à prendre  position et reste donc dans ses cantonnements, effaçant 
ainsi toute perspective de gloire ! (L’armistice a été signé le 11 juillet 1859 à Villafranca di Verona, en Vénétie, par la France et l’Autriche. Il met fin à la 
guerre austro-franco-sarde qui constitue pour l’Italie, la deuxième guerre d'indépendance italienne, et sera solennisé par le traité de paix de Zurich le 10 
novembre 1859. Il faudra attendre 1860 pour que la Savoie et le comté de Nice deviennent français).  
Après le départ du gros des forces françaises, la division du Général Autemarre d’Erville, devenue 1ère division de l'Armée d'Italie, est maintenue à Milan 
(et aux environs) pendant dix mois ; le 99 est l'un des derniers régiments à quitter la Péninsule. Embarqué à Gênes sur le vaisseau l’ « Alexandre » le 9 
mai 1860, il débarque le lendemain à Toulon. Le 99e est envoyé au camp de Châlons de mars à septembre 1861, il tient successivement garnison à Caen, 
Alençon et Louviers.  

En 1862, le 99e de ligne, fort de 1 544 hommes, partait pour le Mexique ! 

(source : Carnet de route de Pierre-François Bryselbout, voltigeur au 2e bataillon du 99e de ligne- https://www.99et299ri.fr/99e-r-i/ les grands engagements)           LC 
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« Je n’ai jamais eu de chagrin qu’une heure 

de lecture n’ait dissipé » 
(Montesquieu)                                                

« L’incroyable expédition de Corentin Tréguier au Congo » – BD Nathan –

Suarez et Hamo -  Adaptation avec succès d’un podcast de France culture. 

« L’invention de l’histoire » – Jean-claude Lalumière – Eds du Rocher –

Roman loufoque, plein de tendresse. C’est un récit de filiation et d’amitié, une 

quête de sens décalée et poétique. 

« Les orphelines du Mont Luciole » – Isabelle Rodriguez – Eds Les Avrils : 

Hommage rendu à la culture ouvrière dans la région lyonnaise et aux « vies 

de peu ». 

« Les sources » - Marie-Hélène Lafon – Eds Buchet-Chastel. Une sublime et 

subtile chronique familiale à 3 voix dans le Cantal, de 1963 à 2021, marquée 

par la violence du père. 

                                                                                Bonne lecture !         LC 

 

Vous n’avez pas internet, vous avez des difficultés à nous 
écrire, vous pouvez joindre par téléphone :  

- Yves FERNANDEZ pilote du « lien d’amitié » au  
06 33 77 32 99 

  - L’équipe web les mercredis après-midi aux : 
06 08 72 57 58 (Line), 06 61 44 18 81 (Loïk), 

06 07 82 97 84 (Daniel) 
N’hésitez pas à nous donner de vos nouvelles mais aussi à 

nous faire part de vos évènements familiaux ! 
 

 

 

Trésorier, Adhérents et Cotisations : 

 Line CUVELOT   

28 chemin du Pont d’Arthaud   

69126 BRINDAS 

 

Comité de Rédaction du « Quoi de 9 » : 

    Rédactrice en chef :  
Line CUVELOT 

Rédacteurs  associés : 

         Loïk VIAOUËT– Daniel MEJEAN 

          

 

Site web : www.99et299ri.fr 

amicale99et299ri@gmail.com 

COURRIER : 

Président : André MUDLER  

12 rue Docteur REBATEL – 69003 LYON  

andre.mudler@wanadoo.fr 

Secrétaire : Daniel MEJEAN 

Le Pré Vert – Bât A  
2 rue Louis Guillaumond 

69440 MORNANT 

📞

    Chronique : d’Hier à Aujourd’hui

LIMOGER 
En administration militaire, cela signifie : relever de son commandement un officier 
général. Décision lourde de conséquences. 
Les habitants de Limoges ont souvent protesté contre l’abus qui était fait du verbe 
« limoger ». D’ailleurs, saviez-vous qu’il s’en est fallu de peu pour que l’on dise 
« toulouser » ! 
En 1914, de nombreux généraux relevés de leur commandement (environ 40%) par 
le Maréchal Joffre, avaient été « exilés » en différentes villes de province. Le général 
Gamelin, chargé de transmettre l’ordre de Joffre, révéla, plus tard, que la ville 
primitivement choisie, pour accueillir ces militaires en disgrâce, était Toulouse. Ce 
n’est qu’au dernier moment qu’elle fut remplacée par Limoges. Le terme 
« limogeage » entra dans l’argot militaire dès 1916. 
Grâce à l’euphonie (harmonie des sons), voilà comment s’écrit  l’Histoire !.... 

 
A SAVOIR : entre la mobilisation et le 31 décembre 1914, 162 généraux furent 
« disgraciés » pour incompétence ou apathie (selon l’ouvrage de Pierre Rocolle, 
professeur à l’Ecole de Guerre de 1955 à 1958, « L’hécatombe des généraux » chez 
Lavauzelle). 

                                                                         LC 
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